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Résumé

L’intégration des matériaux biosourcés, et particulièrement les fibres naturelles et les ma-
trices polymères, dans les solutions techniques utilisables par l’industrie (sport et loisir, trans-
port, production d’énergie, manufacture de produits, etc.) se heurte à plusieurs barrières
techniques. Les questions récurrentes qui sont reportées lors des dialogues entre donneurs
d’ordre industriels et fournisseurs de matériaux biosourcés concernent, sans être exhaustif,
la tenue dans le temps des environnements humides, la stabilité des propriétés vis-à-vis des
conditions de croissance des plantes, l’adaptabilité des procédés de mise en œuvre existants
des matériaux. L’équipe PM2E du laboratoire CIMAP a engagé depuis plus de 15 ans des ac-
tions pour répondre à ces questions et comprendre l’impact du remplacement total ou partiel
des fibres de fibres synthétiques par des fibres végétales, tout le long du cycle de vie, depuis
la mise en forme des matériaux jusqu’à la durabilité des matériaux sous des contraintes de
service.
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